	FICHE travail 2/ Révisions de première, lien avec la terminale : notion de projet


Objectifs :
· Réviser les principales notions de première

· Maîtriser la notion de démarche d 'étude

· Etablir le lien entre démarche d étude et démarche de projet

· Appréhender la notion de projet

Après avoir pris connaissance des documents ci-dessous, répondez aux questions suivantes (les questions 1 et 2  portent sur l'enquête de 2007).

1. Présentez les étapes de cette démarche d'étude (enquête de 2007)
2. Quels sont les principales conclusions de 

3. Comment les pouvoirs publics ont-ils pris en compte les conclusions de ces enquêtes ?

4. Un projet a été réalisé dans le Nord-Pas-de-Calais : présentez ce projet sous la forme d'un QQCOQP.
	Document 1. Les conséquences de l'exposition prénatale à l'alcool
L’exposition prénatale à l’alcool (EPA) perturbe gravement le développement de l’enfant à naître. L’alcool consommé par la femme enceinte passe facilement la barrière placentaire et sa concentration s’équilibre rapidement entre les compartiments maternel et foetal. Tous les organes du foetus sont susceptibles de voir leur développement perturbé par l’alcool. 

Cependant, le système nerveux central, dont le développement se produit tout au long de la grossesse et même après la naissance, est la cible principale de l’alcool. Les effets de l’EPA sont multiples et forment un continuum. Le syndrome d’alcoolisation foetale en est la manifestation la plus grave. Observé chez des enfants nés de femmes consommatrices excessives d’alcool, il se caractérise par une association de troubles, pour lesquels tous les degrés d’atteinte peuvent exister. Ces troubles comprennent des signes physiques (retard de croissance pré- ou postnatal, anomalies craniofaciales, malformations du cerveau) et des dysfonctionnements du système nerveux central (retard de développement intellectuel, problèmes d’apprentissage et de mémoire, hyperactivité, troubles de l’attention). 

Des facteurs génétiques, nutritionnels et environnementaux seraient également impliqués dans le développement de ce syndrome, dont l’incidence est estimée à 0,5-3,0 pour 1 000 naissances Si la toxicité de l’alcool à forte dose pour le foetus est bien établie, les conséquences d’une consommation modérée pendant la grossesse sont plus difficiles à évaluer. Essentiellement d’ordre cognitif et comportemental, elles apparaissent plusieurs années après la naissance et ne sont pas spécifiques de l’EPA. Toutefois, les données épidémiologiques mettent en évidence des effets néfastes de la consommation d’alcool pendant la grossesse sur le développement intellectuel de l’enfant à partir de deux verres par jour. Une consommation excessive occasionnelle serait également associée à des déficits cognitifs.Source : Evolutions, N°3, octobre 2006, INPES.


	Document 2.« Alcool et grossesse, une meilleure connaissance des risques »

Aujourd'hui, il est impossible de déterminer un seuil de consommation sans risque pour le foetus. Aussi, les autorités sanitaires recommandent-elles aux femmes enceintes d'éviter toute absorption d'alcool. Depuis le mois d'octobre 2007, les conditionnements des boissons alcoolisées affichent obligatoirement un message sanitaire .Ce dernier peut prendre la forme d'un pictogramme ou d'une phrase : « la consommation de boissons alcoolisées pendant la grossesse, même en faible quantité, peut avoir des conséquences graves sur la santé de l'enfant ». Cette mesure a été accompagnée d'une campagne de communication de l'INPES. De nombreuses retombées médiatiques ont également contribué à faire connaître le pictogramme et la recommandation « zéro alcool pendant la grossesse ».
Deux vagues d'enquête : Après un première enquête réalisée en 2004 auprès de 1003 personnes, l'INPES a lancé:une seconde étude fin 2007 et a interrogé 1006 personnes. Les deux échantillons représentatifs de la population française de 15 ans et plus ont été construits selon la méthode des quotas. Le rapprochement des résultats de ces deux enquêtes permet de comparer les connaissances des français avant et après l'apparition du message sanitaire. Ils ont été interrogés par téléphone.

Des résultats encourageants : Les personnes interrogées devaient, en premier lieu, se prononcer sur la justesse de différentes  propositions concernant les comportements à adopter pendant la grossesse. L'idée selon laquelle « il ne faut pas boire du tout d'alcool pendant la grossesse » progresse. Celle-ci est jugée exacte par une grande majorité de interviewés(86,9% en 2007 contre 81,5% en 2004).De même, les français se montrent plus prudents , en 2007, sur le niveau de consommation présentant un danger.Près d'un tiers d'entre eux répondent spontanément que le risque commence dès le premier verre (29,9% en 2007 contre 24,5% en 2004). Lorsqu'on les interroge sur le niveau de consommation ne présentant pas de risque, la proportion de personnes répondant « qu'il n'y pas de consommation sans risque » est également en nette augmentation. De 21,2% en 2004, elle atteint 31,8% en 2007. 
Combattre les idées reçues : En revanche, certaines idées reçues perdurent: la bière pendant l'allaitement ou le verre de vin occasionnel pendant la grossesse sont jugés conseillés par respectivement 24,9% et 30,8% des personne interrogées. Ces idées sont, certes, minoritaires, mais elles n'ont pas perdu de terrain depuis 204. Enfin, seuls 55,2% des enquêtés estiment, à raisons, qu'un verre de bière ou de vin est tout aussi dangereux qu'un verre d'alcool fort (s'agissant de verres standard). Ce résultat ne présente pas d'évolution significative par rapport à celui de 2004 (51,3%).L'idée que les boissons fermentées seraient moins dangereuses que les alcools distillés semble être davantage le fait des générations les plus âgées.
Source: Revue « Equilibres », INPES, numéro 41, septembre 2008.
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Document 3. Dossier de presse du 8 septembre 2011, Zéro alcool pendant la grossesse
	Etat des lieux
En 2009, sur 56 170 naissances dans le Nord-Pas de Calais, 560 enfants victimes d’une alcoolisation anténatale ont vu le jour (soit 1% des nouveau-nés) : 393 enfants seraient touchés par les Effets de l’Alcool Foetale (EAF),168 par le Syndrome d’Alcoolisation Foetale (SAF) 

Une enquête menée auprès de 403 accouchées révèle que : 

· 48% d’entre elles ont eu un contact avec l’alcool durant la grossesse, 

· 12,6% une consommation régulière, 

· 6,6% au moins un épisode de consommation massive 

· 1% une probable consommation sur le mode de la dépendance. 
Acteurs :  L’ensemble des Caisses primaires d’assurance maladie (CPAM) de la région, la Mutualité sociale agricole (MSA), le régime social des indépendants (RSI), l’Agence régionale de santé (ARS) Nord – Pas-de-Calais, l’Union régionale des professionnels de santé (URPS) Médecins libéraux et les autres partenaires, se mobilisent pour faire vivre, autour du 9 septembre, la « Journée de lutte contre les Troubles causés par l’alcoolisation foetale (TCAF)».
Pilotage de l’action : Caisse primaire d'assurance maladie RoubaixTourcoing,Agence régionale de santé Nord – Pas-de-Calais 
Diverses manifestations seront organisées du 9 au 16 septembre 2011 dans la région (information, sensibilisation, expositions, conférence, etc.) afin de lutter contre les Troubles causés par l’alcoolisation foetale. 

Campagne de communication vers les Professionnels 

• Vers les professionnels de santé : Médecins Généralistes, Pharmaciens, Gynécologues, Pédiatres, Sages-femmes, Laboratoires, Maternités ; 

• Vers les professionnels de la petite enfance : PMI, Crèches, Haltes-Garderies ; 

• Ces professionnels ont été destinataires de la campagne de communication afin de diffuser le plus largement possible le message : « Zéro alcool pendant la grossesse ». 

Campagne d’information grand public 

Diffusion de brochures auprès des femmes par l’intermédiaire des : 

• Laboratoires d’analyses médicales (lors de la réalisation des tests de grossesse) 

• Pharmacies 

• Maternités et sages-femmes 

• Médecins généralistes, pédiatres et gynécologues 

Le message de la campagne : Zéro alcool pendant la grossesse Campagne d’affichage auprès : 

• Laboratoires d’analyses médicales (lors de la réalisation des tests de grossesse)

• Pharmacies 

• Maternités et sages-femmes 

• Médecins généralistes, pédiatres et gynécologues 

Campagne de communication presse 

• Conférence de presse le 08 septembre 2011 

• Encart dans le magazine Questions Parents du 5 septembre 2011 

• Encart dans l’hebdomadaire La Croix du Nord du 5 septembre 2011 Campagne d’affichage grand public 

• Affichage dans les gares SNCF de la région fin Août, début septembre 

• Affichage sur le mobilier urbain pour Calais et Boulogne 

• Affichage dans les maternités (affiche expo) 

Campagne Internet 

• Sur des sites Web du 1er au 14 septembre 2011 : Chériefm.fr, Allociné, Cuisineaz, ...


